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L’association lance le projet « Maquéro » : des maraudes dotées de 
compétences en intervention sociale et psychiatrie autour des gares du Nord 
et de l’Est pour les plus rejetés de la société.   
 
 

Suite à l’appel à projet lancé par la Ville de Paris en partenariat avec la DRIHL, l’ARS et 
la SNCF, et remporté à l’automne par l’association, le projet de maraudes psy tant 
attendu voit enfin le jour.  
 

Les personnes en souffrance psychique sont nombreuses dans la rue et les réponses 
apportées insuffisantes. En décembre, un projet de maraudes spécialisées dans le Xème 

arrondissement a été lancé. C’est un projet expérimental d’une maraude dotée de compétences 
interdisciplinaires autour des gares du Nord et de l’Est de Paris. Un binôme, composé d’un travailleur 

social - chef de mission - et d’une infirmière de secteur psychiatrique, portera ce projet. Les personnes en 

situation de grande exclusion, en particulier sans-abri de la catégorie 1 de la grille Ethos (personnes 
vivant dans la rue ou dans des espaces publics, sans hébergement qui puisse être défini comme local 

d’habitation), rencontrant des problématiques complexes multiformes (addictions, troubles psychiques, 
pathologies mentales…) et n’exprimant aucune demande d’aide particulière, seront la priorité de cette 

nouvelle mission.    

 

A l’aube du lancement de ce projet, le 4 décembre dernier, est décédée sous X une femme 

d’une soixantaine d’année, hospitalisée depuis le 20 novembre 2015 à l’hôpital Lariboisière et dont 
l’identité était inconnue. Au sein de l’association, on appelait cette femme « Maquéro ». Depuis plusieurs 

mois, elle vivait sur une bouche de chaleur devant la Gare du nord. Elle était rencontrée en tournées-rue 
depuis plusieurs années, connue par la SNCF aussi. Maquéro ne parlait pas, ou très mal, et seulement 

espagnol. A la fin de sa vie, elle s’est laissée complètement mourir. Elle ne mangeait plus, ne bougeait 

plus, buvait beaucoup et était épuisée physiquement. Elle refusait toute aide et ne formulait aucune 
demande.  

« Aux captifs, la libération » a décidé de baptiser ce projet « Maquéro » pour dire que nous espérons 
rejoindre tous et toutes les « Maquéro » rejetés par notre société et qui échouent dans la rue.                         

Ce projet expérimental va durer 14 mois.   
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Un des objectifs pour 2020  
Ce projet s’inscrit dans l’un des axes prioritaires de l’association 
pour 2020 : innover pour accompagner les personnes en 
souffrance psychique dans la rue.  
 
L’objectif. Au sein de ses antennes et de son Centre d’Hébergement 
de Stabilisation, l’association souhaite améliorer son 
accompagnement des personnes en souffrance psychique qui ont des 
troubles du comportement (relevant de la psychiatrie et/ou de 
l’addictologie) avec l’appui de programmes transverses : compétences 
internes bénévoles et salariées, moyens humains et partenariats avec 
d’autres structures.  
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